
Com' à la con...

Au niveau local comme national, la volonté de notre hiérarchie est de faire passer par le gros bout le
Nouveau Réseau de Proximité, ancienne Géographie Revisitée rebaptisée mais toujours aussi mal
née…
Le nom change, l'odeur reste...
De Bercy à Brassart, tous les dévoués au dogme hystéro-cost killer ne savent plus quoi inventer
pour nous vendre leur saloperie de mise à mort du service public dans les territoires.

Au niveau national, notre sinistre Ministre en fait des tonnes pour convaincre le bon peuple et les
élus du bien fondé de sa réforme excrémentielle.
Des passages à répétition sur RTL, BFM et dans tous les médias autorisés car bien peu critiques.
Les Alba Ventura, Yves Calvi, Bruce Toussaint, Elisabeth Martichoux et autres passeurs de plats
flirtent avec la dévotion pour que le message passe, message mensonger mais peu importe.
Les Pathé Marconi du journalisme ont depuis bien longtemps troqué la noblesse de l'indépendance
intellectuelle pour le  confort servile du respect de la voix de leurs maîtres.
Car à bien y regarder, as-tu vu cher lecteur sur tes écrans le début du quart d'un poil de défenseur du
service public?
As tu entendu parler, sur les organes de diffusion de la sainte parole costardisée et mondialisée, de
la mobilisation des agents de la DGFIP et des élus soucieux du maintien d'un minimum d'égalité en
termes d'accès au service public ?
Que nenni, les inquisiteurs veillent à ce que le dogme ne soit pas malmené, discuté et donc contesté.
Pas une seconde de critique et de débat, c'est la règle dans le nouveau monde: occuper tout l'espace
de communication, inonder les ondes d'un discours formaté et frelaté, lessivant la critique pour faire
loi le rétrograde projet Macronien, grossièrement déguisé en garantie d'un nouveau monde salvateur
dans lequel chacun trouve matière à s'épanouir, les anciens patientant des jours entiers dans les
couloirs des hopitaux et les étudiants s'immolant devant leur fac…
Pas grave le CAC monte, Black Rock se frotte les mains et Geoffroy est pris de priapisme pro-
élyséen.
Le reste n'est que littérature…

Rappelons à ces sectaires du « All for cash » que dans notre France uberisée on met à genoux des
lycéens inquiets pour leur avenir, on gaze la jeunesse écologiste inquiète pour sa planète, on moleste
les jeunes anti-amazon inquiets pour leurs valeurs,  bref on mobilise une force publique aux accents
de milice pour défendre le projet  Thatchero-macroniste,  intitialement vendu comme novateur et
source de progrès, mais qui se révèle à l'usage hyper violent envers le système éducatif, le statut des
travailleurs, le système de santé, l'assurance chômage, le régime des retraites…

Un enfant  qui  naît  aujourd'hui  en  France  subira  une  école  au  rabais,  une  carrière  morcelée  et
précarisée, une assurance chômage devenue symbolique, une protection santé dégradée et enfin une
si possible très courte retraite de dolcinien.  
Histoire de bien former notre jeunesse à ce nouveau projet de société, on rabote, par exemple, l'APL
des étudiants,  sorte de bizutage de la world company avant l'hypothétique entrée dans une très
longue vie de labeur façon via dolorosa qui débouchera pour les plus résistants sur une retraite aux
allures d'obole…
Quand par malheur un étudiant s'immole pour échapper à un quotidien de miséreux et un avenir de
crevard, Blanquer la Misère semble découvrir le quotidien des étudiants galériens. 
Tout simplement honteux... 
Bizarrement on a pas entendu l'incendiaire Claire O'Petit durant cette séquence...  



Ce qui ne sort pas des esprits convertis aux préceptes radicalement anti-sociaux du MEDEF, de
l'IFRAP ou autres think tank « pro-pognon de dingue » se voit automatiquement frappé d'anathème
écocide, de déviance populiste, de trahison gilet-jauniste, de résistance complotiste...Facile.

En Macronie on est d'ailleurs pas contre un zest de raccourci fallacieux, de stigmatisation honteuse
et de dynamitage assumé de la  cohésion nationale,  le seul but  étant de contenter la clique des
copains  charognards  qui  attendent  la  disparition du service public  pour se  gaver  sur  le  dos du
français moyen.
FDJ, SNCF, ADP, retraites, abandon systématique des missions de service public, la grande braderie
est  En  Marche,  les  banquiers  et  autres  cash  makers  s'en  frottent  leurs  mains  sales  et
sanguinolentes…
Macron  leur  larron  renvoie  l'ascenseur,  rien  de  plus  normal  dans  le  monde  des  affaires,  on  a
tellement investi sur ce jeune loup pro-élites durant la campagne présidentielle.
La  banque  postale  facture  déjà  l'aide  à  la  déclaration  d'impôts,  webhelp  guette  la  disparition
programmée  des  centres  d'appels  de  l'administration  pour  se  baffrer  à  chaque  minute  de
communication, les banques lorgnent avec insistance sur le futur pactole de l'épargne retraite quand
la paupérisante réforme du poisson rouge Delevoye (ah mince j'ai oublié...) sera devenue réalité si
les travailleurs laissent faire, bref le démantèlement du service public et des missions associées est
le  débouché majeur  de  nombreux acteurs  privés,  prêts  à  nous  tondre  encore  un peu plus  sous
couvert de réduction de la dépense publique.

Pas bien grave pour nos directeurs locaux, désormais premiers adjoints dociles et objectivés des
préfets macronistes.
Si la bête est bien dépecée ils seront grassement récompensés.
Ces gens là sont clairement nos adversaires, ils ne sont que des loups libéraux dans la bergerie
sociale, les ennemis de l'intérieur.
Une clique qui se serre les coudes, n'oublions jamais les mots du Préfet Lallement, qui, s'adressant à
une retraitée Française manifestant pour une vie décente, a prononcé ces mots éloquents de leur
pensée profonde : « Nous ne sommes pas du même camp Madame ! »
Tout est dit, un Préfet de la république qui revendique une lutte des classes qui éborgne ceux qui
voient clair. 
Cherchez en eux une trace de service public et de progrès, on vous souhaite bien du courage…
Ces sombres exécutants sont clairement plus adeptes des cures à Vichy que des randos dans le
maquis, soyez en convaincus.
Mais comme rien ne les étouffe, on rend par ailleurs hommage au courage du supplicié Maurice
Audin, communication glaçante d'une caste dont on aimerait bien savoir les choix en des heures
plus sombres…
« Nous ne sommes pas du même camp Madame ».
Que ces  paroles  raisonnent  quotidiennement  dans  l'esprit  des  résistants  actuels,  et  nourissent  à
jamais leur esprit de lutte. 

Car les camelots du macronisme oeuvrent chaque jour à remplacer cohésion nationale par profit
particulier.
Chacun leur tour et à longueur d'antenne nationale ou de réunion locale, les sbires du  pantin du
CAC40  domicilié  faubourg  Saint  Honoré  nous  débitent  leurs  conneries  manifestes  (ou  leur
manifeste de conneries...) qu'ils seront bientôt les derniers à croire.

Drôle d'ambiance dans la France de 2020, toujours la même odeur de soufre, mais qu'importe, la
planche à billets doit tourner pour les omnipotents élus du palais Brongniart.
De pseudos élites qui rabâchent un sketch qui aurait pu être drôle s'il n'était pas si nocif à notre futur
commun.



En face,  des agents du service publics et  des usagers tour à tour en colère,  résignés, écoeurés,
blasés, démotivés, endurant quotidiennement un discours unique à dessein inique. 
Petite musique fadasse joué par  un orchestre de réels  incompétents en service public  mais très
éclairés en valorisation de carrière sur le dos de la masse. 
Drôle de spectacle que cette hiérarchie qui essaie de convaincre que la compétence reconnue et
appréciée par nos usagers doit être remplacée par la fange de leur imagination perfide et dévoyée.  

A bien y regarder, ils nous feraient pitié, ces rigolos de la com' d'un nouveau monde bullshit…
Que d'efforts pour essayer de nous forcer à croire aux bienfaits de leur camelote, quand nous savons
pertinemment reconnaître l'aigreur de leur purge.
Personne n'est dupe dans le réseau, que du pipeau!

Le Ministre  Darmanin  peut  faire  le  beau sur  les  écrans  devant  des  intervieweurs  caniches,  les
directeurs locaux peuvent trahir quotidiennement le service public en le saignant  « pour son bien »,
les agents ont bonne mémoire et se souviendront de ce théatre de Guignol joué par le minteux de
Tourcoing et de ses porte-flingues locaux.
Ils n'oublieront ni le mépris, ni le cynisme du Ministre, et encore moins la trahison de ses directeurs
téléguidés, sombres gnafrons à l'aplomb tellement zélé qu'il en devient écoeurant.

En local,  dans notre historique département moteur du progrès social  venu du bas, les seconds
couteaux parachutés par Bercy « font le taf », comme on dit dans le « new world ».
Débarqués récemment de contrées plus ou moins lointaines, les toutous serviles de Bercy jouent les
molosses de  la réforme au pas de charge.
Ils savent mieux que vous, agents du quotidien ancrès dans les territoires, ce qui est bon pour les
communes rurales et leurs habitants attachés à un réel service de proximité et pas à cette mascarade
que sont les permanences cosmétiques proposées dans le cadre du Nouveau Réseau de Promimité.
Débiter  pareille  foutaise  argumentaire  que  l'apparition  de  nouveaux  points  de  contacts  est  une
insulte à leur auditoire, qu'il soit élu ou agent.
Remplacer des équipes disponibles 5 jours par semaine et ultra compétentes dans les trésoreries par
des buralistes ou des Maisons France Service ouvertes selon des horaires symboliques sera toujours
la preuve d'une nouvelle contraction du service public dans les territoires. 
Quand on atteint pareil degré d'un cynisme éhonté, la seule expression qui nous vient est foutage de
g…
Ni plus, ni moins.
Désolé pour les chastes oreilles, mais cette expression retranscrit au mieux le sentiment dans le
réseau.
Que notre hiérarchie assume son choix délibéré de désertification du service public, et arrête ce
discours insultant pour l'intelligence et le travail de ses agents.

Nos apprentis sorciers réformistes, grands connaisseurs du terrain, appréhendent également bien
mieux les besoins des agents et usagers des services implantés en zone urbaine.
Ils sont intimement convaincus des vérités accouchées par le cerveau binaire de quelques sombres
énarques d'un cabinet ministériel mordide.
Le ministère Darmanin est pris de surproduction intestinale,  et essaie de faire passer ses étrons
réformistes pour le plus abouti des bronzes de Derbré : P.A.S, NRP, RIFSEEP…

Le pire est qu'ils ont supprimé l'utile brosse qu'est  le dialogue social,  remplacé par une pseudo
concertation,  façon désodorisant bon marché qui ne fait  que bien mal masquer l'odeur de leurs
scato-logiques.



Nos pontes locaux fraîchement promus aux basses besognes nous louent la qualité de la corde qu'ils
nous passent autour du cou sur directives d'un Ministre pour qui l'intérêt commun est une charge et
le service public un ennemi.

Ainsi, lors d'une récente réunion, il nous a été rapporté qu'un de nos hauts fonctionnaires locaux
avait déclaré très benoitement et sans aucune espèce de réserve que le passage au P.A.S n'avait posé
strictement aucun problème et que les critiques des grincheux étaient finalement infondées…Ben
tiens...Vous revenez de Koh Lanta ou quoi ?
Nous considérons cette ineptie comme la preuve d'une ignorance totale de la réalité du réseau du 62,
et lui conseillons de quitter sa tour d'ivoire décorée Bisounours pour se rendre dans les services
autrement qu'en visite de cantine privatisée, afin de constater que sa vision idyllique de la réforme
se heurte de façon quelque peu brutale à la réalité de la vie quotidienne dans les services.
Gageons que la manifestation des écueils du P.A.S sera malheureusement une réalité à l'automne
2020, et que nous donnons rendez vous dès à présent à tous nos benêts gagas de la réforme.
Ce ne seront pas eux qui devront gèrer les demandes de délais, les situations d'urgence ou de colère,
bref l'abandon des contribuables et les agents à leur triste P.A.S.
Les agents nous alertent quotidiennement sur la dégradation des conditions d'accueil des usagers
dans les services, nous souhaitons ici rappeler à nos pontes départementaux leur actuelle propension
à nier la triste réalité par un discours de Tartuffe qui sied au Ministre et à lui seul...

Enorme culpabilité mais zéro impact pour notre hiérarchie…
Tout le contraire de l'agent lambda…
Faudrait peut être changer l'équation non ?

LA CGT DDFIP 62 NE NEGOCIERA JAMAIS LE RECUL DU SERVICE PUBLIC !
IL EN VA DE LA COHESION NATIONALE, SI MISE A MAL PAR LE

GOUVERNEMENT...


